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Tirer les leçons d’hier 

Dans le post d’hier, j’ai évoqué certaines des faiblesses qui se sont manifestées au sein de 

l’Église américaine lors du réveil des années 1960 et 1970 ; j’en aborderai d’autres aujourd’hui. 

Je le fais afin que nous puissions tirer les leçons de ces erreurs, prier en toute connaissance 

de cause pour que ces lacunes soient corrigées, et prier également pour qu’elles ne se 

reproduisent pas lors du prochain réveil. 

(L’article d’aujourd’hui fait suite à celui d’hier. Si vous n’avez pas lu ou écouté l’article d’hier, 

celui d’aujourd’hui risque de ne pas avoir beaucoup de sens. Pensez à lire ou à écouter d’abord 

celui d’hier.) 

Suite de la liste  

5) Une fois que l’Église a redéfini le succès en termes de rapidité et de taille, il était inévitable 

de redéfinir notre mission. La mission est alors devenue d’attirer davantage de croyants vers 

notre église, ce qui exigeait bien sûr que nous nous concentrions sur ce que les brebis veulent

– et non sur ce dont elles ont besoin ou sur ce que Dieu veut. Des bâtiments et des installations 

plus agréables, des cultes plus courts, des messages divertissants, du plaisir et de la 

communion fraternelle : tout cela, et bien d’autres choses encore, sont devenus nos objectifs, 

alors que nous cherchions à plaire aux brebis et à agrandir le troupeau. Ce que le Roi du 

Royaume voulait et ce dont il avait besoin – tout comme la culture qui nous entoure – n’entrait 

pratiquement pas en ligne de compte. « Ne faites pas de vagues en parlant de saine doctrine, 

de gouvernement, de moralité, d’avortement, etc. Ne mettez pas les brebis mal à l’aise ; elles 

pourraient trouver un autre berger. Contentez-vous de les rendre heureuses. » 

6) Cela a conduit à une approche centrée sur le consommateur au sein de nos congrégations: 

les modèles étaient dictés par les besoins, les préférences et les comportements des individus, 

plutôt que par les Écritures et le Saint-Esprit. Les gens sont devenus des clients et des 

consommateurs, plutôt que des disciples et des intendants du Royaume de Dieu. Cela a fini 

par engendrer une mentalité d’assistanat au sein de l’Église : “Que quelqu’un d’autre s’occupe 

de moi. Que ce soit quelqu’un d’autre qui donne, qui prie, qui se sacrifie.” L’état d’esprit de 

nombreux fidèles est devenu : “Qui m’en donnera le plus pour le moins d’efforts ?” 

Au lieu de former des disciples et des citoyens responsables du Royaume, nous avons 

engendré des « profiteurs » animés par une mentalité du « qu’est-ce que j’y gagne ? ».

7) Après l’apparition de ces six premiers changements problématiques au sein de l’Église, il 

était inévitable que nos messages et nos cultes soient modifiés. Il fallait des messages plus 



courts, plus innovants et divertissants — dix, quinze, vingt minutes tout au plus. Quarante-

cinq minutes à une heure pour les cultes — « quelques chants pour nous réveiller, une tasse 

de café et quelques poignées de main, un court message, et c’est parti ! » La doctrine et la 

théologie ont été ignorées — qui veut entendre ces trucs ennuyeux ?! Cela a causé des 

dommages incalculables au corps de Christ. 

La tromperie s’est infiltrée dans les églises. On ne parlait plus du péché, les fondements 

étaient ignorés, ne laissant aucune boussole morale. Très vite, l’humanisme s’est immiscé, et 

la vérité s’est perdue. De nombreux « chrétiens » évangéliques ne croient plus à l’inerrance 

de la Bible ni au fait qu’elle soit la Parole de Dieu. Ils ne croient pas à l’existence littérale du 

Saint-Esprit, au paradis, à l’enfer ou à la naissance virginale de Christ. Les normes morales 

bibliques sont devenues obsolètes, les compromis se sont généralisés, l’Église a dû s’adapter 

à son époque. Malheureusement, avec une Église affaiblie, la nation a perdu son sel et sa 

lumière, laissant la dépravation et l’impiété régner sur notre terre. 

8) De toute évidence, de nombreux responsables se sont conformés à ces nouveaux idéaux 

afin de se développer. La pression exercée sur les pasteurs pour qu’ils obtiennent des résultats 

et rivalisent est devenue presque insurmontable. La course pour attirer le plus grand nombre 

de brebis et posséder le plus grand enclos est devenue féroce. 

Le désir du Saint-Esprit de restaurer dans l’Église les cinq dons du ministère de Christ a été 

entravé. (Apôtre, prophète, évangéliste, pasteur et docteur – Éphésiens 4:11-12) Le seul don 

nécessaire ou souhaité était celui qui prenait soin des croyants : le don de pasteur. À mesure 

que les Églises grandissaient, nous avons ajouté des pasteurs chargés du culte, des pasteurs 

pour les célibataires, des pasteurs pour les jeunes, des pasteurs pour les enfants, etc. 

L’attitude était la suivante : « Nous n’avons pas besoin des quatre autres dons. Bon, peut-être 

que quelques fois par an, nous ferons venir un enseignant invité – vous savez, pour nous aider 

à grandir. Mais nous n’avons pas besoin des autres. » 

Toutes les fonctions du personnel consistaient à nourrir, bénir et prendre soin des brebis, et 

non à aller à la rencontre de nos communautés ni à former les croyants pour qu’ils deviennent 

membres de l’Ekklesia de Christ. Il fallait rendre les brebis heureuses afin de les garder ici, et 

en transférer davantage dans notre troupeau. 

9) Cela a bien sûr donné naissance à des troupeaux, mais pas à des armées. À des familles, 

mais pas à des Ekklesia. À des communautés, mais pas à des centres de formation pour 

l’évangélisation des nations. Cette édulcoration de la Parole de Dieu et cette altération de 

notre appel ont également entraîné une diminution de l’autorité venue du ciel. Mais pas de 

problème : les brebis n’ont pas besoin d’autorité ; les soldats et les Ekklesias en ont besoin, 

mais pas les brebis. 



Ces tendances ont fait basculer l’Église de la domination à la survie, de l’occupation à 

l’existence, et de la lutte contre la culture pécheresse à la conformité. Romains 12 nous met 

en garde contre le fait de nous conformer au monde (versets 1-2), mais c’est ce que nous 

avons fait. 

Et chaque pas que nous avons fait dans ces mauvaises directions a non seulement affaibli 

l’Église, mais a également permis à l’esprit de l’Antéchrist de se renforcer dans notre nation. 

La ville sur la colline a perdu sa lumière. Les lois ont été modifiées, les normes abaissées, et 

notre nation s’est effondrée de l’intérieur. Nous avons désormais des dirigeants dépravés, des 

frontières ouvertes et des enfants qui ne savent ni lire, ni écrire, ni compter. La violence sévit 

et les lois sont bafouées ; les criminels sont libérés tandis que les parents qui refusent que des 

garçons entrent dans les vestiaires de leurs filles sont arrêtés. La fraude est tolérée, et ceux 

qui s’y opposent sont traités de racistes. Le navire américain est en train de couler rapidement, 

tellement criblé de trous que seul Dieu peut le sauver. 

C’est pourquoi nous sommes si nombreux à parler non seulement de réveil, mais aussi de 

réforme. Le réveil transformera les cœurs, permettant ainsi à la réforme de changer les lois et 

la culture. Un corps de Christ prêt à moissonner est en train d’être préparé, et une 

Ekklesia/Église transformatrice est en train d’être édifiée. À mesure que ce processus se 

poursuivra, les grands mandats de Marc 16:15-20 et de Matthieu 28:18-20 s’accompliront 

simultanément : gagner les perdus et former les nations à la vie de disciple. 

Prions. 

Priez avec moi : 

Père, une grande partie de l’Église américaine s’est égarée ; nous avons déraillé, pour finir 

dans la boue et la fange du compromis et de l’inefficacité. Nous avons désormais besoin d’un 

puissant réveil et d’une grande réforme. 

Redonne à l’Eglise son orientation et ses fondements bibliques, ainsi que la puissance du 

véritable Évangile. Rends-nous la vérité des Écritures et le succès dont a fait preuve l’Église 

dans les Actes des Apôtres. Brise l’esprit du monde qui pèse sur Ton corps, et fais de nous à 

nouveau une lumière pour notre nation. Lève des messagers de feu et des croyants animés 

d’une vocation éternelle. Fais grandir nos Églises par la passion et le feu du Saint-Esprit, et non 

par l’innovation et les bonnes idées. Accorde-nous un réveil d’une ampleur sans précédent, 

comme Tu as dit que Tu le ferais, jusqu’à ce que Ta gloire couvre la terre comme les eaux 

couvrent les mers. Au nom de Jésus. Amen. 

Notre Décret : 



Nous décrétons que l’Église dont Jésus a parlé dans Matthieu EST en train d’être édifiée, et 

qu’elle VERRA le jour de notre vivant. 

Lien vers les articles originaux en anglais

Tous les messages de Dutch Sheets Ministries (DSM) et Give Him Fifteen™ sont fournis par DSM en anglais uniquement. 

DSM apprécie les généreux efforts bénévoles des traducteurs à travers le monde pour partager ces messages, mais DSM 

n'est pas en mesure de réviser ces traductions. Le texte ci-dessus en français est une traduction de bonne foi réalisée 

sous la responsabilité de l’Association SHAMAYIM, représentée par Jimmy et Ardoine Balazi. 
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